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■ À L’UNIVERSITÉ D’ÉTÉ du PS à La

Rochelle, la sécurité a occupé les conver-

sations. Outre des contrôles d’accès plus

stricts que d’habitude, la députée PS de

Paris Danièle Hoffman-Rispal s’est fait voler

son portable sur le site de l’événement.

■ GUILLAUME DELACROIX, ex-Les Echos
et bientôt correspondant de Vanity Fair
France à Bombay, travaille avec la société

de production Veilleur de Nuit à un docu-

mentaire sur les grands patrons et la France.

Il sera programmé sur France 3.

■ L’ORÉAL a soutenu l’édition de Philocalie,

« l’amour du beau », un ouvrage réalisé par

la communicante Valérie Solvit qui sortira

début septembre avec un tirage limité à

500 exemplaires. Elle a rassemblé les contri-

butions sur le thème de la beauté de plus

de 80 personnalités, de Bernard-Henri Lévy

à Joey Starr ou Valéry Giscard d’Estaing.

■ LAURENT FABIUS inaugurera mi-sep-

tembre l’ouverture d’une librairie franco-

phone à Manhattan, en marge de l’assemblée

générale des Nations unies. Le projet a été

piloté par le conseiller culturel à New York,

Antonin Baudry, qui s’inquiétait de l’absence

depuis quelques années de lieu de diffusion

du français dans la mégalopole.
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A près l’opération blitzkrieg du gouvernement sur la réforme des
retraites, Pierre Moscovici et Pierre Gattaz s’apprêtent à écrire
un deuxième acte concernant la réduction du coût du travail en
2014. En négociateur madré, le président du Medef veut à son tour

marquer les esprits en arrachant le maximum de garanties à propos des « com-
pensations ». Très en amont, le patronat a su que l’exécutif était prêt à lâcher du
lest en faveur de la compétitivité des entreprises, en prolongement de ce qui avait
été fait avec le Cice. Chaque partie a intérêt désormais à ce que les choses avancent.
Mais de nombreux dirigeants continuent à fulminer contre ce que Gattaz s’est
contenté d’appeler une « non-réforme ». Sur un autre plan, Geoffroy Roux de
Bézieux cible le compte pénibilité, « défaite financière doublée d’une défaite
idéologique », en pointant le risque que les PME soient contraintes de recourir à
deux logiciels de paie pour tenir compte des emplois « pénibles ».

Côté syndicats de salariés, les organisations hostiles à la réforme des retraites ne
semblent pas croire à la capacité de jeter dans la rue de grandes foules. Thierry
Lepaon et Bernard Thibault ne paraissent pas non plus trop enclins à faire
monter la pression. Outre les défilés syndicaux, la tonalité de la Fête de l’Humanité,
mi-septembre, sera scrutée de près. La gauche syndicale va aussi tenter de trouver
des relais à l’Assemblée pour corriger la copie gouvernementale. Quant aux
 syndicats réformistes, ils redoutent, eux, des surenchères venues de l’aile droite
du groupe PS par le biais d’amendements « politiques ».

Avec les frémissements de la reprise économique, l’optimisme a gagné du terrain
au sein de l’exécutif et une certaine décrispation prévaut, portée par cette nouvelle
dynamique. Désormais au centre des opérations, Jean-Marc Ayrault a acquis en
aisance et en autorité. Au point que plus personne n’évoque sa succession, même
si le nom de Bernard Cazeneuve, ministre discret mais très apprécié, circule de
plus en plus comme un possible joker pour une seconde phase du quinquennat.
François Hollande, concentré sur la gestion du dossier syrien, réfléchit déjà au
timing des européennes. Le PS veut limiter les dégâts et le président compte au
premier trimestre 2014 obtenir des avancées à Bruxelles sur plusieurs dossiers
sociaux (formation professionnelle, élargissement de l’accès à Erasmus).

En contre-pied au french bashing, des ondes positives devraient se manifester en
librairie. Côté politiques, les livres de DSK, de Jean-Pierre Chevènement et de
François Fillon dessineront des voies de sortie de déclin et du meilleur usage de
la mondialisation. Des ouvrages d’économistes et d’essayistes s’annoncent aussi
roboratifs et plein de promesses. Thomas Piketty propose l’instauration d’un
impôt mondial sur le capital afin de réduire les inégalités. Dans un autre registre,
Philippe Bloch va s’attarder dans un lexique antidéprime sur les douze expressions
préférées des Français dont ils doivent se débarrasser. Eric de Riedmatten va,
lui, pointer les 50 innovations qui vont bouleverser notre vie d’ici à 2050. Autant
de sorties par le haut via la prospective, décidément très en vogue. ■
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